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Mardi 23 Février 2021 LUNION

LE ministre de la Santé, 
Guy-Patr ick  Obiang-
Ndong, a renoué hier avec 

la traditionnelle conférence de 
presse sur l'évolution de la crise 
sanitaire dans notre pays. Pas de 
nouvelles mesures restrictives, 
mais un nouveau cas de décès 
enregistré le week-end écoulé.
En effet, "le nombre de personnes 
hospitalisées est de 77 dont 15 
en réanimation pour détresse 
respiratoire et nous enregistrons 
un nouveau décès à Libreville", 
a indiqué Guy-Patrick Obiang-
Ndong. Et d'ajouter que "la situa-
tion sanitaire sur la pandémie de 
Covid-19 montre une propaga-
tion de la seconde vague dans les 
autres provinces de notre pays. 
Aujourd’hui, 8 provinces sur 9 
sont touchées par cette seconde 
vague. Selon les enquêtes épidé-
miologiques, cette résurgence de 

nouvelles contaminations dans 
les provinces où la pandémie était 
considérée comme éteinte est liée 
au déplacement des populations 
des zones à risque élevé vers des 
provinces à risque faible".
Le membre du gouvernement a 
souligné qu'avec un taux de po-
sitivité à 4,8 %, "il y a une réalité 
sanitaire qu'il ne faut pas ignorer. 
Nous avons quelques personnes 
aujourd'hui qui ont fait la maladie 
lors de la première vague et qui 
sont de nouveau contaminés. 
Comme pour dire qu'il n'y a pas 
d'immunité acquise aujourd'hui".
Commentant les chiffres du jour, 
le ministre de la Santé a rappelé 
que "nous avons enregistré 331 
nouveaux cas positifs sur 6 803 
prélèvements, soit un taux de 
positivité de 4,8 %. Au total, sur 
507 756 tests réalisés, nous avons 
enregistré 13 884 cas positifs dont 
3 136 cas positifs pour le mois 
(qui n'est pas encore fini) de fé-
vrier, 77 personnes en hospitali-
sation et 76 décès".

Gabon : 3 136 cas positifs en février
Hans NDONG MEBALE

Libreville/Gabon

SOUTIEN au Gabon en cette 
période de crise sanitaire liée 
au Covid-19. C'est dans cet 

esprit que s'inscrit la séance de 
travail d'hier au ministère de la 
Santé entre le chef dudit dépar-
tement ministériel, Guy-Patrick 
Obiang-Ndong et l'ambassadeur 
de Chine au Gabon, Hu Chang-
chun. Il s'agissait, selon le diplo-
mate chinois, d'annoncer aux 
autorités gabonaises l'arrivée très 
prochaine à Libreville d'un don 
de 100 000 doses du vaccin Sino-
pharm offert par la Chine.
" J'ai eu une séance de travail fruc-

tueuse avec le ministre de la Santé. 
J'apporte une bonne nouvelle, il 
s'agit du gouvernement chinois 
qui a décidé d'apporter un don de 
vaccin au gouvernement gabonais. 
Nous travaillons avec les autorités 
compétentes gabonaises pour ac-
célérer la procédure pour que ces 
produits arrivent rapidement au 
Gabon et profitent au peuple ga-
bonais ", a déclaré Hu Changchun.
Ces vaccins attendus très prochai-
nement sont des produits de la 
China Sinopharm Corporation. 
Selon le diplomate chinois, ils 
sont " très efficaces, acceptés et 
homologués dans le monde entier. 
Plusieurs pays à travers le monde 
ont déjà testé ce produit".

100 000 doses du vaccin 
chinois Sinopharm 
attendus à Libreville

Sveltana NTSAME NDONG
Libreville/Gabon

Le diplomate chinois (c) annonçant l’arrivée prochaine des 
vaccins au ministre de la Santé, hier.
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"PLUS de 22 300 décès 
ont été signalés en 
Afrique au cours des 

28 derniers jours, contre près 
de 16 000 décès au cours des 28 
jours précédents", indique le bu-
reau Afrique de l'Organisation 
mondiale de la Santé (OMS). 
Alors que l'organe onusien en 
charge de la Santé s'inquiète de 
la situation sanitaire de l'Afrique 
marquée par une hausse de 40 % 
des décès en un mois, certains 
spécialistes font état de la rési-
lience de ce continent face à cette 
pandémie. 
Pour faire face à cette seconde 
vague qui frappe plus que la pre-
mière plusieurs pays du conti-
nent, les gouvernements ont 
adopté une batterie de mesures 
communes dont le couvre-feu 
qui permet de faire régresser le 
taux de contamination. Le gou-
vernement sénégalais a annoncé 
samedi dernier une nouvelle pro-
longation pour une période d'un 
mois du couvre-feu nocturne, 
en vigueur depuis début janvier 
dans deux régions dont Dakar, 
pour endiguer la progression 
du Covid-19. L'état d'urgence 

assorti d'un couvre-feu nocturne 
de 21 h 00 à 05 h 00 avait été ins-
tauré le 5 janvier pour les régions 
de Dakar et Thiès (ouest), deux 
des 14 régions du pays, où se 
concentrent la grande majorité 
des contaminations.
Au Congo Brazzaville, la com-
munauté scientifique a pu ob-
server une décélération du taux 
de contamination dès la pronon-
ciation de la fermeture des fron-
tières en mars 2020 et la mise en 
œuvre d’un couvre-feu. Une me-
sure réitérée en décembre 2020 
lors des fêtes de fin d’année et 
poursuivie depuis. Depuis ce 
dimanche 21 février 2021, les 

populations de la région des 
Savanes (nord Togo) peuvent 
pousser un ouf de soulagement. 
Le couvre-feu de 20 heures à 
5 heures du matin en vigueur 
dans cette partie du pays de-
puis le 27 janvier 2021 a été levé.
Pour réduire la propagation de la 
maladie, les autorités de la RDC 
avaient pris un train de mesures 
parmi lesquelles l’instauration du 
couvre-feu à 21 heures, la sus-
pension des activités scolaires et 
académiques et le renforcement 
des gestes barrières, notamment 
le port obligatoire de masque en 
lieu public. Le pays connaît à ce 
jour une tendance baissière.

Afrique : une stratégie 
commune de riposte

Rudy HOMBENET ANVINGUI
Libreville/Gabon

Évolution de la pandémie en Afrique.
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